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Hauses, setzten sie dort oben auf dem First wieder zusammen und trugen
noch Mist hinauf, so dass am folgenden Morgen zu allgemeinem Erstaunen
ein geladener Mistwagen oben auf dem Dache stand1). Wofür das die
Strafe sein sollte, leuchtet nicht recht ein. Es ist nicht ausgeschlossen, dass

die Knaben zu Zeiten auch etwa einfach ihrem jugendlichen Übermut die

Zügel schiessen liessen und nicht immer gerechtes Gericht hielten, sondern
eben ganz kommune Nachtbubenstücklein verübten. Als ein solches wird
es wohl Pfarrer Vogel angesehen haben, als ihm die Knaben 1761 seinen

aufgemachten Hau im Wald, zirka 4 Klafter Scheiter und 90 Burden Stauden

anzündeten, weil er Tags vorher ein von Obervogt Johann Ulrich auf Steinegg

erlassenes Mandat von der Kanzel verlas, das den Tanz am künftigen
Pfingstmontag auf den Gemeindehäusern Ober- und Unter-Stammheim verbot.

Stammheim. A. Far ner.

Quelques vieux noms de personnes fribourgeois.

Adyetta: Agathe, Abbe, Bêle: Albert, Ana, Anetta, Nanna, Nannetta,
Nanon: Anne, Aôbran: Abraham, Baôrba, Bâobelon: Barbe, Basti, Batô:
Baptiste, Catin, Catyau, Caton, Gatelena, Cairi: Catherine, Colin, Colinet,
Colâo, Niclass: Nicolas, Dzosë, Dzoson, Dzosaton, Jôs'e, Josette: Joseph,
.Joséphine. Dzâotyë1) Jacques, Franthêy, LranHiolet: François, Fanchon,
Fanchette: Françoise, Goton, Guérite, Magui, Mardyita, Margoton: Marguerite,
Guersp : Gaspard, Lyaudina, Luya, Lyaudo : Claudine, Claude, Là : Loup,
Lize, Lizette: Elise, Luza: Louise, Muri: Maurice, Mitchi: Michel, Mâortë,
Marietta: Marie, Marianna: Marie-Anne, Madëlinna: Madeleine, Otto: Ours,

Piero, P/ërroton: Pierre, Pernon, Fernetta: Pétronille, Savîthro: Sylvestre,
Semon : Simon, Chupi : Sulpice, Tônon, Tâno : Antoine, Tórte: Dorothée,
Tiéno, Tiénon: Etienne, Tiénette: Antoinette, Coudëlo: Théodule, Tsilca:
Francisque ou Françoise, Zâobette, Zebé, Zaebi: Elisabeth, Wuëli, Wuelon
(Allemand): Udalrich.

Sales (Fribourg). Pierre Bovet.

Quelques proverbes fribourgeois.
1. Lathî chu vin (Lait sur vin

Poartë venin Porte venin
Vin chu lathî Vin sur lait
Poarte profit. Porte profit).

2. Totés les ouyès lyan le bëc, assebein le gantzo. (Toutes les oies ont un
bec, même le jars). C'est-à dire : Chacun aime à avoir son saoul, même
les gros

3. Avei dou peil ou talon. (Avoir du poil, de la moustache au talon).
Le jeune fat dont la lèvre se couvre d'un léger duvet fait résonner le

plancher de son talon paraissant dire par cela: Voyez: j'ai quelque chose

sous le nez.
4. Quan on di ouna bouna vertâo (vretâo), l'est hemein se on routchivë

ou bâothon dein on tropi de caion; l'est chi que l'a rëchu que vuîlë, stadre

1

j Vgl. oben S. 165. 2) e -et français. 3) ih le the anglais.
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que l'est chi que s'ein cheint que s'ein preind. Quand on dit une bonne vérité,
c'est comme si on lançait un bâton sur un troupeau de cochons; c'est celu

qui l'a reçu qui crie, c'est-à-dire que celui est le coupable qui se formalise).
5. Li a bein dis âono à l'ombro quand le se'lâ ly' est muchi

Il y a bien des ânes à l'ombre quand le soleil est couché
6. Fére Vâono por avei la courtze. (Faire l'âne pour avoir le son).

Faire le naïf pour être plus malin.
7. Rein ne sâo, rein ne grâovê. (Rien ne sait, rien n'empêche).
8. Tzandzî son cuti contre ouna temala. (Faire un mauvais marché.)
9. Prou medzei, rein ne beit, Dzaèmé soû ne se veît. (Celui qui mange

et rien ne boit, jamais saoul ne se voit.)
10. Ne lyère mocha (Ne pas prendre racine, ne pas acquérir mousse),

c'est-à-dire ne pas faire longtemps.
Sales (Fribourg). Pierre Bovet.

Le Testament d'un chanoine de Lausanne.

Les testaments du moyen-âge renferment de très nombreux détails
sur les mœurs et les coutumes de l'époque, et ils constituent une source
essentielle de renseignements sur la vie privée. En voici un spécimen qui
intéressera les lecteurs de l'ouvrage de M. Stückelberg sur les reliques. C'est
le testament de Thomas de Saint-Jeoire, bachelier es lois, chanoine et trésorier
de l'église cathédrale de Lausanne. D'après cet acte, daté du 17 juillet 1421,
le chanoine Thomas élit sépulture dans le cloître de Notre-Dame à l'endroit
où est enterré le trésorier son prédécesseur et sous la même pierre. Il lègue
à l'autel de la chapelle de la Vierge Marie une pierre (arar) d'autel de japioz
(jaspe) avec deux coffrets dans l'un desquels est une ceinture qui a touché
la ceinture de la Vierge, une paix, une boîte pour les hosties, ouvrée et
dessinée pour décorer le dit autel ; une petite croix d'argent doré dans laquelle
sont les reliques suivantes à savoir: (des fragments) de la table sur laquelle
Notre Seigneur Jésus-Christ a fait la cène avec ses disciples, de la chaire de
saint Pierre, du pilier de l'église romaine de saint Pierre auquel on guérit
les démoniaques; de la cire qu'on brûle devant (la statue de) sainte
Véronique, — laquelle croix il veut qu'on mette au cou de la statue de l'enfant
Jésus, que tient dans ses bras la statue de la Vierge Marie. (Archives cantonales

Vaudoises, titres Lausanne no. 2579).
Dans un inventaire des biens de l'église paroissiale de Giez près de

Grandson, du quatorzième siècle, on lit qu'au nombre des reliques figurait
du limon de la terre dont a été pétri Adam, le premier homme. Cette église
avait été enrichie par les seigneurs de Grandson, dont un Othon I alla à la
Croisade en Palestine. Il est probable qu'il en rapporta de la terre du
Golgotha, où d'après la tradition, Adam est enterré à l'endroit même où il
naquit et où s'éleva plus tard la croix du Christ. M. R.

Alte Scheune in Birri.
(Zu nebenstehenden Abbildungen).

Alte vierteilige Scheune in Birri bei Muri (Kt. Aargau), abgebrochen
den 2. April und folgende Tage 1906. Vier Tennen und vier Stallungen,
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